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La situation des oiseaux nicheurs s’aggrave en Suisse. Qu’en est-il dans le canton de Neuchâtel ? Le 
point avec la station ornithologique de Sempach. 

Si dans le canton de Neuchâtel il est encore trop tôt pour pouvoir déterminer la nature des 
changements, la connaissance a progressé et, sur la base d’études menées entre 1997 et 2002, l’atlas 
des oiseaux nicheurs du canton donne une liste des espèces menacées. 

Notre canton accueille une grande diversité d’oiseaux grâce à son paysage varié (marais, relief du 
Jura, prairies, forêts, …) mais les oiseaux ne sont pas pour autant à l’abri d’une extinction. La plupart 
des espèces qui se sont éteintes ou dont le statut est critique, vivent dans les prairies et les champs. 
Avec l’intensification des cultures, leurs habitats sont ravagés. Haies, murs de pierres sèches, 
bosquets et petites zones humides sont de plus en plus rares. C’était les derniers refuges pour certains 
oiseaux. Ceux qui nichaient au sol ne peuvent plus se reproduire en raison de la réduction du cycle de 
fauche des champs. De plus, l’utilisation abondante de pesticides et d’insecticides dans l’agriculture les 
prive de nourriture. Les espèces qui vivent dans d’autres types de milieux ne sont pas épargnées non 
plus : leur habitat est détruit avec l’urbanisation, les nicheurs au sol sont dérangés, certaines forêts 
n’offrent plus assez de lumière et les sous-bois s’appauvrissent. 

Si des mesures sont prises pour améliorer la situation, elles ne portent pas toujours leurs fruits car elles 
sont complexes à mettre en place ou arrivent trop tard. Depuis 2001, de nombreuses clairières ont été 
créées pour sauver le grand tétras, malheureusement sans grand succès. Une fois qu’une espèce est 
régionalement éteinte, il est très difficile de la faire revenir. En Suisse, la cigogne a disparu en 1940. 
Malgré la mise en place immédiate d’un plan de réintroduction, ce n’est que 60 ans plus tard avec 200 
couples établis sur le territoire, que l’espèce a pu être considérée comme véritablement réintroduite. 
Les rouges-queues à front blanc qui profitent du climat et de la végétation des villes, ont totalement 
disparu de la ville de Neuchâtel depuis plus de 30 ans. Heureusement, au Locle et à La Chaux-de-
Fonds, la population de ces volatiles est florissante. Lorsqu’ils n’auront plus de place, les jeunes 
oiseaux partiront à la découverte d’un nouveau territoire. Il est donc important d’aménager leur habitat 
pour qu’ils y restent cette fois. 

Une liste rouge fait l’inventaire des oiseaux nicheurs menacés de disparition. La première liste a été 
établie en 1977 par la station ornithologique et elle est réactualisée toutes les décennies environ. 
Depuis 2007, nous avons une liste cantonale. C’est un guide pour les mesures de sauvegarde à  
prendre. Sur le site, des points de couleurs  (rouge, orange ou vert) montrent le degré de danger. 

S. H.  (Extrait de presse) 

Espèces éteintes  : perdrix grise - vanneau huppé - bécassine des marais - chevêche d’Athéna  - 
engoulevent d’Europe - pie grièche grise - pie grièche à tête rousse 

Au bord de l’extinction  : grand tétras - râle des genêts - pigeon colombin - tourterelles des bois - 
huppe fasciée - fauvette grisette - choucas des tours - bruant proyer 

En danger d’extinction  : blongios nain - mouette rieuse - sterne pierregarin - effraie des clochers - 
grand-duc d’Europe - martinet à ventre blanc - torcol fourmilier - tarier des prés - traquet motteux 


